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3e trimestre 2018 
 
 
Leçon 12 
 

DETENTION A CESAREE 
 
Sabbat après-midi 15 septembre 2018 
 
 (…) Au moment de sa conversion, le Seigneur avait déclaré qu’il 
devait être apôtre des Gentils (...) L’ange qui était apparu à Ananias 
avait dit de Paul : « Cet homme est un instrument que j’ai choisi, pour 
porter mon nom devant les nations, devant les rois, et devant les fils 
d’Israël. » (Actes 9.15.) Et l’apôtre lui-même, au cours de son ministère, 
alors qu’il priait dans le temple, avait reçu la visite d’un ange qui lui avait 
dit : « Va, je t’enverrai au loin vers les nations. » (Actes 22.21.)  
 Ainsi, le Seigneur ordonnait-il à Paul d’entrer dans le vaste 
champ missionnaire de la Gentilité. Afin de le préparer à cette tâche 
immense et ardue, il lui révéla dans une vision la splendeur de la gloire 
céleste. Il était réservé à l’apôtre de faire connaître « le mystère caché 
pendant des siècles » (Romains 16.25) (...) « Ce mystère n’a pas été 
manifesté aux fils des hommes dans les autres générations, comme il a 
été révélé maintenant par l’Esprit aux saints apôtres et prophètes de 
Christ. Ce mystère, c’est que les païens sont cohéritiers, forment un 
même corps, et participent à la même promesse de Jésus-Christ par 
l’Évangile, dont j’ai été fait ministre (…) » (Éphésiens 3.5-7.)  
     The Acts of the Apostles, p. 159 ; Conquérants pacifiques, p. 140, 141. 
 
 
 
 La grâce de Dieu soutenait Paul dans ses liens; elle lui permettait 
de se réjouir dans la souffrance. Il écrivait aux Philippiens, avec une foi 
et une assurance admirables, que sa captivité avait contribué à 
l’avancement du règne de Dieu. (...) 

 L’épreuve de Paul est pour nous riche d’enseignements; elle 
nous montre comment Dieu agit. Le Seigneur peut faire éclater la 
victoire dans ce qui semble être pour nous la déroute et la défaite. Nous 
sommes tentés d’oublier Dieu, de regarder aux choses visibles, au lieu 
de regarder avec les yeux de la foi aux choses invisibles. Lorsque le 
malheur et la calamité fondent sur nous, nous sommes prêts à accuser 
Dieu de nous délaisser ou de nous traiter avec cruauté. S’il juge bon de 
se passer, dans une certaine mesure, de nos services, nous nous 
lamentons, sans penser qu’il peut ainsi travailler pour notre bien. Nous 
avons besoin d’apprendre que l’épreuve fait partie du vaste dessein de 
Dieu, et que sous la verge de l’affliction, le chrétien est parfois plus utile 
au Maître que lorsqu’il travaille pour lui.  
                                                               The Acts of the Apostles, p. 480, 481;  
                                                                 Conquérants pacifiques, p. 426, 427. 
 
 
 Il n’entre pas dans les desseins de Dieu que ses enfants soient 
tracassés par les soucis. Par contre, notre Dieu ne nous trompe pas. Il ne 
nous dit pas : « Ne craignez point ; il n’y a pas de dangers sur votre 
route. » Il sait que nous aurons des épreuves et des dangers à affronter, 
et il est franc avec nous. Il ne se propose pas de retirer ses enfants hors 
d’un monde de péché et de corruption ; mais il leur montre un refuge 
assuré. (…) « Vous aurez des tribulations dans le monde, dit-il ; mais 
prenez courage, j’ai vaincu le monde. » (Jean 16.33.)  
                                        Steps to Christ, p. 122; Le Meilleur Chemin, p. 120. 
 
 
 
Dimanche 16 septembre 2018    
 
Devant Félix 
      Dans son discours, Tertulle accusait Paul de crimes qui l’auraient 
fait condamner à mort pour haute trahison contre le gouvernement, si 
ces crimes avaient pu être prouvés. (...) Cette déclaration avait pour but 
de pousser le procureur à livrer Paul au tribunal juif.  
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 Tous les motifs de l’accusation furent soutenus avec véhémence 
par les Juifs présents, qui ne firent aucun effort pour cacher leur haine à 
l’égard du prisonnier.  …  
 L’apôtre parlait avec une véhémence et une sincérité si 
manifestes que ses paroles avaient un pouvoir de persuasion 
extraordinaire. (...) De plus, Félix lui-même connaissait mieux qu’on ne 
pouvait le supposer la religion hébraïque.  
 La déclaration si claire de l’apôtre, à propos des événements qui 
le concernaient, permit à Félix de comprendre plus facilement les motifs 
qui avaient poussé les Juifs à l’accuser de sédition et de trahison. Or, le 
gouverneur ne voulait pas accorder aux accusateurs la condamnation 
injustifiée d’un citoyen romain. Il ne voulait pas non plus le leur livrer 
pour qu’ils le mettent à mort, sans l’avoir jugé légalement. Mais en 
réalité, en agissant ainsi, Félix ne faisait que satisfaire son intérêt 
personnel ; il désirait acquérir des louanges et de l’avancement. De 
crainte d’offenser les Juifs, il se garda de rendre justice à un homme 
qu’il savait innocent. C’est pourquoi il décida d’ajourner le procès.  
                            The Acts of the Apostles, p. 420, 421; 
                                        Conquérants pacifiques, p. 372, 373. 
 
 
 Ceux qui souffrent la persécution pour leur foi sont souvent 
tentés de se croire délaissés de Dieu. A vues humaines, ils constituent 
une minorité, et selon toute apparence leurs adversaires triomphent. 
Qu’ils ne soient pas troublés dans leur conscience, car celui qui a 
souffert pour eux et qui s’est chargé de leurs afflictions et de leurs 
douleurs ne les a pas abandonnés.  
 Les enfants de Dieu ne sont pas laissés seuls et sans défense ; la 
prière permet à la Toute-Puissance d’agir en notre faveur. Grâce à elle, 
des hommes « vainquirent des royaumes, exercèrent la justice, 
obtinrent des promesses, fermèrent la gueule des lions, éteignirent la 
puissance du feu » — nous saurons ce que cela veut dire en lisant le 
récit de la vie des martyrs — « mirent en fuite des armées étrangères ». 
(Hébreux 11.33,34.)  
                   Christ’s Object Lessons, p. 172; Les Paraboles de Jésus, p. 144. 
 

 Tous ceux qui, aux mauvais jours, serviront courageusement leur 
Maître, en suivant la voix de leur conscience, auront besoin de sang-
froid, de fermeté et d’une connaissance approfondie de Dieu et de sa 
Parole. Car les hommes qui seront fidèles au Seigneur seront 
persécutés, leurs mobiles, mis en doute, leurs meilleures intentions, mal 
interprétées et leurs noms, honnis comme le mal. Satan agira avec une 
puissance mensongère pour influencer les cœurs et obscurcir 
l’entendement; il fera appeler le mal, bien, et le bien, mal.   
                     Conflict and Courage, p. 354.Conquérants pacifiques p. 382.   
 
  
 Chaque fois que sévit la persécution, ceux qui en sont les 
témoins prennent position soit pour le Christ soit contre lui. Faire 
preuve de sympathie à l’égard de ceux qui sont condamnés injustement, 
c’est montrer de l’attachement pour le Christ. D’autres sont scandalisés 
parce que les principes de la vérité viennent contrarier leurs habitudes. 
Plusieurs chancellent et tombent, renonçant à la foi qu’ils défendaient 
autrefois. Il en est qui, devenus apostats à l’heure de l’épreuve, pour se 
mettre en sûreté, porteront de faux témoignages et trahiront leurs 
frères. Le Christ nous a mis en garde, afin que nous ne soyons pas 
surpris par l’absence de pitié et de sentiments naturels chez ceux qui 
rejettent la lumière.  
                                            The Desire of Ages, p. 630 ; Jésus-Christ, p. 629. 
 
 
Lundi 17 septembre 2018  
 
Devant Festus 
 « Si j’ai commis quelque injustice, ou quelque crime digne de 
mort, je ne refuse pas de mourir ; mais, si les choses dont ils m’accusent 
sont fausses, personne n’a le droit de me livrer à eux. J’en appelle à 
César. » (Actes 25.11.) 
 (…) Une fois de plus, un serviteur de Dieu était obligé de 
demander la protection des païens, à cause de la haine née du 
fanatisme et de la propre justice des Juifs. (...) 
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 De nos jours, le peuple de Dieu aura également à affronter cette 
haine, car le même orgueil, le même formalisme, le même égoïsme 
subsistent parmi ceux qui font profession de christianisme, ainsi que le 
même esprit de domination qui tenait une si grande place dans le cœur 
des Juifs. (...) Dans la grande crise par laquelle ils devront passer, les 
fidèles serviteurs de Dieu auront à affronter la même dureté de cœur, la 
même cruauté, la même haine implacable. (…) 
 Seuls, ceux qui ont une vie conforme au modèle divin 
demeureront fermes lorsque viendront l’épreuve et la tribulation.  
 Quand les dirigeants de ce monde s’allieront aux conducteurs 
religieux pour dicter des lois en matière de conscience, on saura alors 
qui craint et sert vraiment le Seigneur. C’est au moment où les ténèbres 
s’épaississent que brille le plus intensément la lumière divine.  
           Conflict and Courage, p. 354 ; Conquérants pacifiques, p. 381, 382. 
 
 
 Dans leur relation avec des hommes méchants et insensés, ceux 
qui croient en la vérité doivent faire attention à ne pas tomber au même 
niveau qu’eux, là où ils risquent d’utiliser les mêmes armes sataniques 
que celles de leurs ennemis, en relâchant les rênes pour exprimer des 
sentiments personnels et faire naître contre eux et contre l’œuvre que 
le Seigneur leur a donnée à faire, des passions et une hostilité amère. 
Élevez Jésus aux yeux des hommes. Nous sommes ouvriers avec Dieu. 
 Nous sommes munis d’armes spirituelles suffisamment 
puissantes pour abattre les forteresses de l’ennemi. Nous ne devons, en 
aucun cas, dénaturer notre foi en associant  à l’œuvre des attributs qui 
ne sont pas ceux du Christ.  
                                                                           This Day With God, p. 99.  

 
 
 La différence entre le caractère du Christ et celui des autres 
hommes de son temps était partout évidente, et en raison même de 
cette différence, le monde le haïssait. Il le haïssait à cause de sa bonté et 
de sa totale intégrité. Le Sauveur déclara que ceux qui ont les mêmes 
traits de caractère seront haïs de même. A mesure que nous approchons 

de la fin des temps, cette haine envers les disciples du Christ sera de 
plus en plus manifeste.  
 Le Christ a revêtu l’humanité et il a porté la haine du monde pour 
montrer aux hommes et aux femmes qu’ils peuvent vivre sans péché, 
que leurs paroles, leurs actes, leur esprit peuvent être consacrés à Dieu. 
Nous pouvons être des chrétiens parfaits si cette puissance est 
manifestée dans nos vies. Quand la lumière du ciel reposera sur nous en 
permanence, nous refléterons le Christ. C’était la justice révélée dans sa 
vie qui différenciait Jésus du monde et qui lui attirait sa haine.  
                                             Mind, Character, and Personality, vol. 2, p. 527;  
                               Pour un Bon Équilibre mental et spirituel, vol. 2, p. 544. 
 
 
Mardi 18 septembre 2018      
 
Devant Agrippa 
 « Quelques jours après, le roi Agrippa et Bérénice arrivèrent à 
Césarée, pour saluer Festus. Comme ils passèrent là plusieurs jours, 
Festus exposa au roi l’affaire de Paul » …  Il exposa les circonstances qui 
poussaient le prisonnier à faire appel à César. Il parla de son récent 
procès. … 
 Pendant que Festus faisait ce récit, la curiosité d’Agrippa fut 
piquée, et il dit : « Je voudrais aussi entendre cet homme. » Festus 
accéda à ce désir en ménageant une entrevue pour le lendemain. « Le 
lendemain donc, Agrippa et Bérénice vinrent en grande pompe, et 
entrèrent dans le lieu de l’audience avec les tribuns et les principaux de 
la ville. Sur l’ordre de Festus, Paul fut amené. » Afin d’honorer ses 
visiteurs, Festus en profita pour organiser un spectacle grandiose. Les 
vêtements magnifiques du procurateur et de ses invités, les épées des 
soldats, les armures étincelantes des officiers donnaient un vif éclat à 
cette scène.  
                                                                The Acts of the Apostles, p. 433, 434;  
                                                                Conquérants pacifiques, p. 383, 384. 
  
 Agrippa et Bérénice possédaient la puissance et la grandeur, ce 
qui leur valait tous les honneurs. Mais ils étaient dépourvus des qualités 
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morales que, seules, Dieu apprécie. Ils transgressaient sa loi par leur 
dépravation de cœur et de mœurs ; leur manière d’agir était en 
abomination aux yeux de Dieu et des anges. Le prisonnier, vieilli, 
enchaîné à son gardien, n’avait rien qui pût susciter les honneurs du 
monde. Cependant, cet homme, apparemment sans amis, sans fortune 
et sans titres, avait une escorte invisible aux yeux du monde. Les anges 
se faisaient ses gardiens. Et si l’un de ces brillants messagers était 
apparu dans toute sa gloire, la pompe et la majesté royales auraient 
paru bien ternes. Roi et courtisans auraient été terrassés, comme les 
soldats romains au sépulcre du Christ. Tout le ciel avait les yeux fixés sur 
ce seul homme, prisonnier pour sa foi dans le Fils de Dieu. 
 Jean le bien-aimé dit : « Si le monde ne nous connaît pas, c’est 
qu’il ne l’a pas connu (Dieu) » (1 Jean 3. 1). Le monde ne connaît pas le 
Christ, pas plus qu’il ne connaît ceux qui suivent son exemple. Eux sont 
les fils de Dieu, les enfants de la famille royale ; cependant le monde ne 
perçoit pas que ce sont des princes. Ils peuvent exciter sa curiosité, mais 
ils ne sont ni appréciés, ni compris, ni enviés car inintéressants pour lui.   
                                     Sketches From the Life of Paul, p. 254.  
 
 Le christianisme ennoblira l’homme. Le Christ fut courtois, même 
avec ses persécuteurs, et ses vrais disciples manifesteront le même 
esprit. Regardez Paul devant les grands de ce monde. Son discours à 
Agrippa est un modèle de vraie courtoisie aussi bien que d’éloquence 
persuasive. L’Évangile n’encourage pas la politesse formelle qui est 
d’usage dans le monde, mais la courtoisie qui procède d’un cœur 
réellement bon.  
                          Gospel Workers, p. 123 ; Le Ministère évangélique, p. 117. 
 
 
Mercredi 19 septembre 2018     
 
La défense de Paul 
 Le roi Agrippa invita alors Paul à parler. … 
 Paul raconta comment il s’était converti, lui qui combattait si 
résolument la foi en Jésus de Nazareth, Rédempteur du monde. Il fit le 
récit de la vision céleste qui l’avait d’abord rempli d’une indicible 

crainte, mais qui, par la suite, avait été sa plus grande source de 
consolation. C’était une révélation de la gloire divine, où lui était 
apparu, assis sur son trône, celui qu’il avait méprisé et haï, et dont il 
avait cherché à exterminer les disciples. Paul déclara qu’à partir de ce 
moment-là il avait été un homme nouveau, un chrétien fervent et 
sincère, transformé ainsi par la grâce de Jésus. … 
 Pourquoi, demandait Paul à ses auditeurs, la résurrection du 
Christ serait-elle invraisemblable ? A lui aussi, jadis, elle paraissait 
impossible ; mais pouvait-il continuer à la nier après ce qu’il avait vu et 
entendu ? A la porte de Damas, le Sauveur crucifié et ressuscité lui était 
apparu, ce Sauveur même qui avait parcouru les rues de Jérusalem, était 
mort sur le Calvaire, avait brisé les chaînes du sépulcre et était monté au 
ciel.                                                         Conquérants pacifiques, p. 385, 386. 
                                                           
  Et comment aurait-il pu désobéir à la voix qui, depuis les cieux, 
l’avait envoyé pour ouvrir les yeux des Juifs et des Gentils afin qu’ils 
puissent passer des ténèbres à la lumière, et du pouvoir de Satan à 
l’amour de Dieu ?                      Sketches From the Life of Paul, p. 255–257. 
 
                                                 

 Rappelez-vous les paroles du Christ à tous Ses disciples : « Vous 
êtes la lumière du monde. » Dieu dépend de ceux qui connaissent le 
chemin et qui le montrent à d’autres. Il a confié aux hommes le trésor 
de Sa vérité. C’est la foi et la confiance en Dieu dont nous avons besoin. 
La grâce intérieure sera révélée dans les actions extérieures. Nous avons 
besoin de cet Esprit qui montrera à d’autres ce que nous avons appris à 
l’école du Christ, et que nous copions le modèle qui nous a été donné. …  
 Que la gentillesse et l’amour soient les règles de vie de votre 
foyer. Celui qui ne laisse pas la lumière de la vérité briller chez lui, 
déshonore le Sauveur.  
 La vérité, telle qu’elle est en Jésus, a un grand pouvoir sur celui 
qui la reçoit, et non seulement sur lui, mais sur tous ceux qui sont 
appelés à entrer dans sa sphère d’influence. L’âme véritablement 
convertie reçoit la lumière d’en haut et le Christ est pour elle « une 
source d’eau qui jaillira jusque dans la vie éternelle » (Jean 4.14). Ses 
paroles, ses motivations, ses actes peuvent être mal interprétés et 
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déformés, mais il ne doit pas y prêter attention, car il a de plus grands 
intérêts en jeu. Il ne prend pas en considération les avantages d’ici bas ; 
il n’a pas l’ambition de s’afficher et ne recherche pas la louange des 
hommes. Son espérance est dirigée vers les cieux, et c’est là qu’il se 
rend, les regards fixés sur Jésus.  
                                            Testimonies for the Church, vol. 5, p. 568, 569. 
 
 Donnez à Jésus le meilleur et ce qu’il y a de plus sacré des 
affections de votre cœur. Emparez-vous de chaque rayon de lumière. 
Cultivez toutes les aspirations de votre âme vers Dieu. Entretenez les 
pensées spirituelles et les saintes communions. Vous n’avez vu que les 
premiers rayons de l’aube de la gloire divine. En accroissant votre 
connaissance du Seigneur, vous apprendrez que sa marche est 
semblable à celle du matin. « Le sentier des justes est comme la lumière 
resplendissante, dont l’éclat va croissant jusqu’au milieu du jour. » 
(Proverbes 4.18.)  
           Testimonies for the Church, vol. 8, p. 317; Service chrétien, p. 291. 
 
 
 
Jeudi 20 septembre 2018      
 
Paul devant les dirigeants 
 Comme Pilate qui, des siècles auparavant, avait permis à l'orgueil 
et à l'amour de la popularité de fermer son cœur au Rédempteur du 
monde ; comme Félix qui avait supplié en tremblant le messager de la 
vérité en ces termes : « Pour le moment, va-t-en ; quand j'en trouverai 
le temps, je te rappellerai » (Actes 24.25.) ; comme le fier Agrippa qui 
avait avoué : « Encore un peu, tu m'auras persuadé, tu auras fait de moi 
un chrétien ! » (Actes 26.28.) — et pourtant s'était détourné du message 
venu du ciel — de même, (beaucoup), cédant aux impératifs de l'orgueil 
et de la politique du monde, (ont) décidé de rejeter la lumière de la 
vérité.  
                     The Great Controversy, p. 164; Le Grand Espoir, p. 123, 124. 
 
 

 Le comportement de l’apôtre nous est aussi un exemple quand il 
fut traduit devant le gouverneur Festus et que le roi Agrippa, convaincu 
de la vérité de l’Évangile, déclara : « Encore un peu et, par tes raisons, tu 
vas faire de moi un chrétien ! » (Actes 26.28, Bible de Jérusalem.) Avec 
quelle courtoisie Paul, montrant ses chaînes, répondit au souverain : 
« Qu’il faille peu ou beaucoup de temps, je prie Dieu que non seulement 
toi, mais encore vous tous qui m’écoutez aujourd’hui, vous deveniez tels 
que je suis, à l’exception de ces chaînes ! » (Actes 26.29.)  
 Ainsi s’écoula sa vie, telle qu’il la décrit lui-même : « Pendant 
mes nombreux voyages j’ai connu les dangers des rivières qui 
débordent, les dangers des brigands, les dangers venant de mes 
compatriotes juifs et ceux causés par des non-juifs, j’ai été en danger 
dans les villes, en danger dans les lieux déserts, en danger sur la mer et 
en danger parmi de faux frères. J’ai connu des travaux pénibles et de 
dures épreuves ; souvent j’ai été privé de sommeil ; j’ai eu faim et soif ; 
souvent j’ai été obligé de me passer de nourriture ; j’ai souffert du froid 
et du manque de vêtements » (2 Corinthiens 11.26, 27).  
 « Quand on nous insulte, écrit-il encore, nous bénissons ; quand 
on nous persécute, nous supportons ; quand on dit du mal de nous, 
nous répondons avec bienveillance » (1 Corinthiens 4.12, 13). « On nous 
attriste et pourtant nous sommes toujours joyeux ; nous paraissons 
pauvres, mais nous enrichissons beaucoup de gens ; nous paraissons ne 
rien avoir alors que, en réalité, nous possédons tout » 
(2 Corinthiens 6.10).  
                                                                      The Story of Redemption, p. 313;  
                                                          L'Histoire de la rédemption, p. 322, 323. 
 
 
 Il y a une catégorie de preuves accessibles au plus ignorant 
comme au plus savant : ce sont celles de l’expérience. Dieu nous invite à 
éprouver pour nous-même la vérité de sa Parole et la certitude de ses 
promesses. Il nous dit : « Sentez, et voyez combien l’Éternel est bon ! » 
(Psaume 34.9). Au lieu de s’en tenir au témoignage d’autrui, il faut 
l’éprouver soi-même. Dieu dit : « Demandez, et vous recevrez » (Jean 
16.24). Ces promesses s’accompliront. Elles n’ont jamais failli et elles ne 
failliront jamais. Quand nous nous approcherons de Jésus et que nous 
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nous réjouirons de la plénitude de son amour, nos doutes et les 
ténèbres qui nous environnent se dissiperont à la lumière de sa 
présence.  
                                       Steps to Christ, p. 111; Le Meilleur Chemin, p. 109. 
 
 Dans sa Parole, Dieu a transmis aux hommes la connaissance 
nécessaire à leur salut. Les Saintes Écritures doivent être accueillies 
comme une révélation de sa volonté, infaillible et revêtue d'autorité. 
Elles sont la norme du caractère, le révélateur des doctrines et la pierre 
de touche de l'expérience. « Toute Écriture est inspirée de Dieu et utile 
pour enseigner, pour réfuter, pour redresser, pour éduquer dans la 
justice, afin que l'homme de Dieu soit à la hauteur, parfaitement équipé 
pour toute œuvre bonne » (2 Timothée 3.16, 17).  
                                    The Great Controversy, p. 7 ; Le Grand Espoir, p. 18. 
 
 
Vendredi 21 septembre 2018    
 
 Pour aller plus loin  
 
Our High Calling, “An Enlightened Conscience,” p. 143.[Une conscience 
éclairée] 
  « Dans la Parole de Dieu, nous lisons qu’il y a de bonnes et de 
mauvaises consciences. … Confortez votre conscience avec la Parole de 
Dieu, et voyez si votre vie et votre caractère sont en accord avec la 
norme de justice qui y est révélée. Vous pouvez alors déterminer si vous 
avez une foi intelligente, et quelle sorte de conscience est la vôtre. On 
ne peut faire confiance à la conscience à moins qu’elle ne soit sous 
l’influence de la grâce divine. Satan profite qu’une conscience ne soit 
pas claire pour entraîner toutes sortes de tromperies. 
 Il n’est pas suffisant qu’un homme suive les pulsions de sa 
conscience pour qu’il soit en sécurité. … La question à résoudre est la 
suivante : ma conscience est-elle en accord avec la Parole de Dieu ? Si 
cela n’est pas le cas, on ne peut s’y fier, car elle sera trompeuse. La 
conscience doit être illuminée par Dieu. Il faut accorder du temps à 

l’étude de l’Ecriture et à la prière. Ainsi l’esprit se fortifiera, trouvera son 
équilibre et ses marques. » 


